S E R V I T E U R S   D E   L’ É V A N G I L E
1 Corinthiens 3,1-23

 Seigneur, les commençants dans la vie spirituelle, encore marqués par leur vision du passé, peuvent-ils entendre l’enseignement de Paul au sujet de la Sagesse ?
Mettre toute son existence sous l’influence de ton Esprit exige beaucoup de temps et de patience. N’est pas « spirituel » qui veut ou qui le déclare.
Par manque de maturité, les chrétiens de Corinthe en proie aux jalousies et aux rivalités de toutes sortes, encore attachés à leurs vieilles habitudes, montrent qu’ils sont encore demeurés enfants de ce monde.

Sous l’emprise d’un ordre humain, ils forment des petites chapelles rivales, entièrement dévouées à celui qu’ils considèrent comme leur saint fondateur. Ils se laissent entraîner dans des querelles de personnes et de doctrines qui les divisent.
Seigneur, toi seul agis en vérité. Tu donnes vocation et mission d’aller de l’avant.

Celui qui plante et celui qui arrose, celui qui fonde et celui qui édifie, ils reçoivent tout de Toi.

Sages de la Sagesse de la folie de ta Croix, nous pouvons atteindre tes œuvres regardées par le monde comme folie.

Que chacun accueille ton Esprit pour dire seulement : « Nous sommes à Toi, comme tu es à Dieu. » 

1    Frères, durant mon premier séjour, j’aurais bien aimé vous parler comme à des « hommes spirituels ». Mais, je n’ai pas pu, n’ayant pas encore trouvé chez vous des auditeurs assez disposés à comprendre.
La grâce du baptême rend digne et apte à recevoir l’Évangile, source de la vraie maturité, et à acquérir le don de la Sagesse. Le Christ les accorde à tous ceux qui répondent en vérité à son appel.
Vous avez encore tant de choses à apprendre et un long chemin à parcourir ! Par ignorance, vous vous comportez, pour témoigner de votre foi, comme de vrais gamins batailleurs et turbulents, avec des disputes et des chicaneries.

Votre chemin spirituel étant encore éloigné de la vie intérieure, je vous ai parlé jusqu’alors dans un langage simple, en attendant de pouvoir vous affermir et de nourrir votre intelligence avec une nourriture plus consistante.
2 Comme serviteur de la Parole, je vous ai d’abord donné du lait à boire pour accompagner votre croissance spirituelle, en évitant d’employer des mots que les débutants de la foi ne peuvent pas entendre dans un premier temps.

Vous ne pouviez pas encore recevoir toute la profondeur de mon enseignement. Enfants, je vous parlais comme à des enfants. Maintenant, j’aimerais vous introduire, comme des adultes, au mystère de la Croix et à celui de la Sagesse.

Je ne parle Sagesse qu’aux sages, perfection qu’aux parfaits, spiritualité qu’aux spirituels marchant selon l’Esprit. Serez-vous libres intérieurement pour assimiler la nourriture solide de l’Évangile ? En avez-vous le réel désir et la volonté (Mt 19,21) ?
Ne réduisez pas l’Église à ce que vous en comprenez. Ne soyez pas choqués de la force de mon langage, ni de la dureté passagère de mes propos à votre égard. Le temps  est venu  de vous faire franchir une nouvelle étape de progrès pour votre foi.
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          3  En vous livrant à vos mauvais penchants et à vos enfantillages, vous gardez encore  l’esprit et les pratiques de vos anciennes appartenances.
Vos disputes et vos jalousies verrouillent votre intelligence. Elles ne vous rendent pas encore capables d’assimiler la nourriture de Sagesse, ni d’approfondir le message évangélique.

Si vous mettiez votre zèle et votre ardeur sous l’influence de l’Esprit, vous seriez libérés de ces travers, pour appartenir entièrement au Christ et marcher avec lui.

En un mot, vous n’êtes pas encore sortis de la condition humaine avec ses fragilités et ses limites. L’Amour (1 Co 13,13) manque réellement entre vous. Les ronces de vos passions et de vos rivalités vous étouffent.

          4  Dissensions et jalousies vous entraînent à des préférences passionnées pour l’un ou l’autre. Vous le choisissez comme un maître à penser, avec un esprit partisan. 
Dans un jeu étrange, fait de rivalités provoquant la division dans l’Église, les uns suivent Paul, d’autres Apollos, sans énumérer tous les autres.
Oubliant le sens du service, vous semez des germes de division, et vous agissez à la manière de ceux qui n’ont pas reçu la lumière de l’Esprit.
Cela prouve bien que vous vous comportez encore de façon naturelle, à la manière du monde. Rien de spécial ne vous élève au dessus de votre condition humaine.

          5  Ceci étant dit, je vais vous expliquer en quoi consiste la mission d’un apôtre et son rôle, pour que nul ne se méprenne sur sa réelle nature.

Serviteur du Christ crucifié, soumis à son autorité pour le service de la communion, il appartient à Dieu et travaille pour lui (Mt 20,26-28).

Que personne ne s’éloigne de l’Esprit qui anime Apollos et Paul. N’en faites pas des maîtres à penser, ou des orateurs de talents, pour vous gouverner.

Qui sont-ils en réalité ? De véritables serviteurs de la Parole du Seigneur et de la croissance de l’Eglise. Choisissez comme eux le chemin du service. 
6-7    Jardiniers de Dieu avec Apollos, nous le sommes vraiment pour garder, cultiver et moissonner le champ du monde (Gn 2,15 ; Jn 4,37).
               Moi-même, consacré entièrement à l’enseignement de la Parole, attestant que le Messie, c’est Jésus (Ac 18,5), j’ai planté l’Église (Mt 21,33) au milieu de vous et laissé à mon départ une communauté nombreuse.

Apollos a poursuivi en arrosant. Avec assurance, il a prêché et enseigné véritablement ce qui concernait Jésus (Ac 18,25-26). Il prouvait par les Écritures qu’Il était bien le Messie (Ac 18,28). 
Mais celui qui plante et celui qui arrose ne sont rien. Dieu seul fait croître, Il est tout, Il est le réel Jardinier. Par une action continue, Il donne la germination et la croissance. Il nous devance, nous accompagne et nous donne vie en abondance.
      8-9   Planteur et arroseur ne travaillent que pour la récolte. Ils sont solidaires de la même mission. Ils ont tout reçu de Dieu qui, seul, assure la croissance.
Alors pourquoi mettre en opposition, ou en compétition, deux responsabilités d’un même service, pour la réalisation d’un même dessein ?

Chacun peut avoir des mérites personnels. Cependant, Dieu reste le seul Juge pour donner en temps voulu le juste salaire à ses collaborateurs, ceux à qui Il confie sa  Parole. 
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Il est le Maître de tout ce qui se fait et se dit en son Nom, celui dont tout dépend. Vous êtes le champ labouré qu’Il cultive, l’édifice construit de ses mains. Apôtres et Église, nous n’avons d’existence que par Lui.
10-11    Ouvrier de Dieu, je n’ai rien fait de moi-même, ayant tout reçu de Lui. Comme un bon chef de chantier inspiré par l’Esprit, j’ai seulement posé le fondement solide, définitif et vrai de votre édifice spirituel.
D’autres, par leur service, ont poursuivi pour vous un travail d’édification en vue d’une réelle unité. Mais, comment la mission s’est-elle poursuivie dans la réalité ? 
Prenez garde à la façon de bâtir votre communauté. Mettez uniquement votre confiance en Celui qui est le réel fondement : Jésus Christ, le crucifié. Si vous l’oubliez, vous ne tiendrez pas, et votre édifice tombera en ruines.
N’allez pas chercher d’autres révélations hors des réalités évangéliques. Ne vous égarez pas dans les pensées et les traditions religieuses à la mode. Leur nourriture ne vous serait aucunement profitable, ni d’aucune utilité, si ce n’est de créer entre vous des troubles et de la confusion.

  12-13   Prenez garde à la façon dont vous bâtissez votre Église, en vous appuyant sur le fondement solide, et de grande valeur, posée par le Christ lui-même.
Sans Lui, votre croyance se résumerait à des questions de doctrine, au langage compliqué et encombré de préjugés, à des rites vides, ennuyeux, froids, et à des œuvres sans saveurs et mortes. 
Par la foi et la charité, à l’épreuve de la Parole de Vie, restez unis et parfaitement ajustés pour construire harmonieusement et avec des matériaux solides. Vous résisterez ainsi aux épreuves du temps, jusqu’au Jour du retour du Seigneur.
Pour votre illumination spirituelle, Il fera la lumière sur le travail de chacun et  dévoilera la vérité et les dispositions de vos cœurs.

  14-15  À travers les épreuves, votre travail spirituel continu, long, difficile et minutieux sera approuvé par le Seigneur dans sa Providence.

L’ouvrier de l’Évangile, ayant bâti avec soin sur l’unique fondement, recevra le salaire de la victoire et du Salut (Mt 25,31-46). 
Un sort heureux est déjà accordé à ceux qui s’y engagent avec tout l’élan du cœur.

Ils traverseront les séismes des feux destructeurs, comme le prophète Daniel dans la fournaise (Dn 3).

Celui qui par ses vues personnelles entreprend des choses inutiles pour la mission de l’Église, les destine à être détruites. 

Il souffrira de voir entièrement disparaître l’œuvre privée faite par sa seule vision.

Atteint en profondeur par l’anéantissement de son travail et par des tourments dus à ses questions et ses incertitudes, il subira, pour sa perte, la peur du Jugement et l’angoisse d’un châtiment personnel. 

Le Seigneur éprouve la fidélité de ses serviteurs et l’œuvre de chacun. Il mesure  leur attachement et leur confiance indéfectibles à obéir librement et par amour à sa Parole. Il n’abandonne pas ceux qui le servent en vérité.
16-17   Vous tous venant de la diversité, faites bien attention. Vous êtes membres du Christ, la communauté du Seigneur édifiée par sa Parole où habite son Esprit.
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Grâce inouïe, vous êtes baptisés pour faire ensemble une Église consacrée, sanctifiée et digne de respect. 

Mis à part, vous êtes appelés à aimer et à adorer Celui qui, après vous avoir donné la vie, séjourne en vous.
Avez-vous oublié celui que vous avez reçu ? Devenez ce que vous êtes, le Temple saint de Dieu, la communauté des croyants !

Que prennent garde ceux qui, par leur faute, agissent au détriment de l’Église.

Ils finissent par l’affaiblir et la renverser, en disloquant le fondement de la foi au Christ crucifié, car ils construisent sur des bases ne venant pas de son Évangile.

Agissant ainsi, ils risquent de se détruire eux-mêmes.
Par la conversion du cœur, le service des frères et l’offrande de votre vie, devenez le lieu de la réelle communion où toutes les séparations sont abolies.

  18-20  Pour conclure cette longue discussion, j’aimerais revenir à quelques principes de sagesse. 
Gardez-vous de ce zèle mal venu qui met et entretient la division. Ne vous trompez pas de chemin en entretenant entre vous des préjugés contraires à l’Évangile.

Devenez fous devant Dieu, de cette folie de la Croix aux yeux du monde, par la puissance de l’amour qui se manifeste dans la faiblesse (2 Co 12,5).

Nous avons l’Écriture pour nous : « Il prend de vitesse les fiers projets d’avenir des experts (Job 5,12) » ; « Le Seigneur connaît la vanité des pensées des hommes qui, par ruse, se refusent à lui. Leurs raisonnements ne sont que du vent. (Ps 93,11) »
21-23  Comprenez-vous votre réelle dignité ? 
Ne vous honorez pas d’appartenir à un initiateur ou un guide de renom. Vous risqueriez de vous asservir à lui, et de vous perdre dans des rivalités d’école comme des enfants jaloux, jusqu’à oublier le seul Maître divin. 
Par l’annonce de sa Parole, le Seigneur vous libère de toute dépendance. Il met toutes les richesses de la création au service de votre bien. 
Le monde vous parle du Créateur, la vie vous rapproche de Dieu, la mort vous unit pour toujours à Lui, le présent vous appelle au progrès, l’avenir vous ouvre la porte de l’Espérance. 
L’abondance est offerte à ceux qui croient, rien ne leur manque ni ne les asservit. 
Prendriez-vous le risque absurde de vous perdre sur des chemins d’obscurité, en vous écartant du Message fondateur de Paul, d’Apollos ou de Pierre, bons et fidèles serviteurs de l’Évangile ?

Pour votre plus grande liberté, tout est à vous. Vous êtes au Christ, comme Il est à Dieu. 
Il est le secret de votre liberté envers les forces de l’univers et du monde. En Lui, le seul Maître, recevez votre force et votre sécurité. 
                                                                             Bouray-sur-Juine. Le 19 juin 2017 
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